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Sur l’obéissance 

Ste Marie Eugénie de Jésus	

 
Nous devons, pendant ce temps consacré à l’Enfance de notre divin Sauveur, entrer nous aussi dans 

un esprit d’enfance et renouveler en nous les fondements de notre vie religieuse. 
L’humilité, l’esprit de mortification et de prière sont les fondements de la vie chrétienne. Mais le 

fondement particulier de la vie religieuse, la vertu qui lui est propre, c’est l’obéissance. Nous ne 
paraîtrons pas au jugement de Dieu avec un voile et une guimpe. Ce qui nous distinguera comme 
religieuses, ce sera l’obéissance. Lorsque saint Jérôme, dans un songe mystérieux fut transporté par la 
pensée devant le tribunal du Souverain Juge, Dieu lui demanda : « Qui es-tu ? » et il répondit : 
« Seigneur, je suis chrétien. » – « Non, dit le Seigneur, tu n’es pas chrétien, tu es cicéronien. » Et nous 
aussi, mes sœurs, si nous paraissions devant le tribunal de Dieu sans être revêtues des livrées de 
l’obéissance et que Notre-Seigneur nous demandât : « Qui es-tu ? », nous aurions beau répondre : « Je 
suis religieuse », Dieu nous dirait : « Tu peux être vierge, mais tu n’es pas religieuse, car la marque 
distinctive de la religieuse, c’est l’obéissance. » 

 


